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Les numéros 1, 2, 3, 7, 8 & 9 de l'ABC de 
l'électronique sont Nous disposons des 
photocopies de ces numéros au même tarif, 


ABC. Electronique N° 12 

Page “montage 40": C'est la face sensible de la LDR qui 

doit taire face à la LED LDO1. 

Page "montage 41° : Le schéma de la minuterie comporte 
Une erreur que la plupart de nos lecteurs auront déjà 
corrigée : il sagit du transistor TO9 (22907) qui est 

du type PNP comme mentionné dans le texte et dont 
l'émetteur et le collecteur ont été intervenis. 
Par contre, le mylar du circuit est juste. 
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TRANSFORMATEURS À BASSE FREQUENCE 


Plusieurs lecteurs assidus | cru mag me 
nous ont demandé de Es de ares eme pee dr nan 
publier une étude plus | 
approfondie sur les Primaire Circuit magnétique Secondaire 
transformateurs et sur la 
manière de les calculer et de | 
les réaliser. Nous pensons 
que cette série d'articles à 
paraître sur plusieurs 
numéros les satisferont. 


LES TRANSFORMA- 


TEURS A BASSE 
FRÉQUENCE 


Grcuit magnétique cuirassé : Les enrouiements sont 
ous n'étudierons ici que 
les transformateurs dits | branches latérales qui ont ainsi une section moitie. 
“ desti- 


mer Œu À dau mp Circuit magnétique; Secondaire 


TECHNOLOGIE 1 


LE CIRCUIT 
MAGNETIQUE 


‘Actuellement, la quasHtotalité des 
transformateurs monophasés (c'est. 
dire ceux qui nous intéressent) 
sont montés sur circuit magnétique 
dit «cuirassé». Les circuits magnét- 
ques à colonnes, autrefois utilisés 
avec primaire et secondaire com- 


lètement séparés ne sont plus ut- 


LES PROFILS DE 
DECOUPE : 

Les tôles magnétiques sont décour 
pées selon plusieurs profils dont 
on distingue les profils normalisés 
suivants : 

La découpe en sEls. 

La découpe en «Mie. 

- La découpe cuirassée «à La fran- 
çaises 

- Les découpes spéciales. 


LA DECOUPE EN «El» : 

Elle est de loin la plus uitlisée et 
offre l'avantage d'être la moins 
chère car elle n'occasionne qu'une 
us faible perte de matière en cours 
de fabrication : les tôles sont dé. 
coupées deux par deux et les fen 
tres forment les als du circuit. 


Grâce à l'absence de chutes, ce 
Profil économique est donc le plus 
souvent adopté pour La fabrication 
es transformateurs. Par contre, I 
à le désavantage de donner des 
surfaces de fenétre un peu réduites 
pour ÿ loger le bobinage, ce qui 
donne au translormateur un excès 
de fer par rapport au cuivre utilisé: 
donc un excès de pertes fer {ma- 
gnétiques} on doi obligatoirement 
adopter des tôles de bonne qualté. 
Dans le cas dun transformateur 
d'alimentation on cherche à rédui- 
re le plus possible l'entrefer, L'en- 
Arefer est l'espace qui existe, aussi 
petit soi, entre les deux parties 
E et L Pour cela on simbriques les 
tôles alternativement lors de leur 
“empilement. 


Pour le calcul des circuits magnét- 
ques, cette découpe est donc inté- 
ressante car toute La suite des ca. 
cuis ne dépendra que de la largeur 
des fenêtres. Ces tôles normalisées 


LA DECOUPE EN «M : 
Elle est en fait similaire à La préce- 
dente mais on a étargj les fenêtres 
de façon à pouvoir y loger plus 


————————————" E 


= facilement le bobinage. Ceci est 

souvent nécessaire pour réaliser les 
très petits transformateurs de 
‘quelques VA seulement utlisés sur 
les circuits électroniques miniaturi- 
sès. En revanche, le rapport entre 
Les dimensions n'existe plus, on doit 
accepter des chutes importantes à 
La fabrication des tôles dont le prix 
de revient est plus élevé. 


LA DECOUPE CUIRASSEE : 
Appelée aussi «découpe française», 
elle forme un circuit fermé «cl 
salé». La surface correspondant à 
a fenêtre est perdue. Afin de pour 
voir introduire La tôle dans le Dobi- 
nage on y à prévu deux fentes pour 
Wbérer la branche centrale. Cette 
découpe actuellement assez rare 
convient pour les circuits magnéti. 
ques demandant un entrefer très 
réduit comme ceux. des transfor- 
mateurs à rès faibles pertes À de, 
Les tôles se montent aussi alterna- 
tivement pour réduire ces pertes. 


LA DECOUPE EN EE : 
L'un des «Es est plus court que 
F'autre pour pouvoir Imbriquer a 
ternativement les tôles et réduire 
l'entrefer. Cette découpe est de 
Plus en plus utilisée sur les petits 
Aranformateurs de quelques VA. 


FL: 
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UNE SI 
entrefer réduit 

=! Parmi cel, nous disinguerons 
DE En celes réalisées à la demande des 
fabricants pour de grandes séries 
ou des modèles spécaux et les cr 
Branche Fi us en C». Les premières ont des 
centrale formes identiques aux précedentes 
2x large mais de dimensions non normal 
skes. Nous ne vous parierons que 

des secondes : 

F | 

csellée | us Gras en cs Lt et 
découpée en bande puis enrouiée 
sur une forme rectangulaire de 
manière à former un anneau, Cet 


anneau est alors imprégné sous 
vide d'un plastique qui colle les 
pa spires entre elles, les rendant rig 
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C 


Agratte 


N 


RTE 


Montage simple avec deux °C” 
(petit transtormateurs de quelques 
dizaine de VA). 


2 Les tôles au silicium à grains 


- Les tôles en alliage au nickel. 


Les tôles ordinaires au 
silicium : 
(On ajoute au fer pur du sileum 


transformateurs puissan- 
ce qui nous intéressent. Pour des 
puissances supérieure à 1 KVA on 
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TECHNOLOGIE 


sent en cours de fabrication |Ia- 
minage et recul, est le plus sou- 
vent suffisante pour cet Isolement 
mais pour certains matériels pro- 
fessionnels on peut être emmené 
à les revêtir dune mince couche 
de papier ou de vernis. 


Les tôles, une fois découpées et 
finies, doivent être nettes et sans 
bavures pour éviter tout contact 
électrique entre elles, une fois 
‘empilées. Toutes ces opérations 
et ces qualités finales exigées ne 
peuvent être reproduites que par 
une automatisation très poussée 
tune normalisation des produits 
par les fabricants de tôles ma- 
gnétiques et ceci est valable pour 
toutes les qualités de tôles. 


Les tôles ordinaires au silcium 
sont les plus économiques, mal. 
heureusement leurs pertes aug- 
mentent très vite en fonction de 
Tinduction et on ne peut dépasser 
pour celleci une valeur de 1,4 
Tesla, (en effet les pertes sont 
doublées entre 1 et 1,4 T}. Un 
autre inconvénient de ces tôles 
est leur faible coefficient de «foi. 
sonnement» qui est de 85 % seu- 
lement. On appelle coefficient de 
folsonnement, le rapport en % de 
la section réelle de matière ma- 
gnétique sur la section totale d'un 
‘empilement de tôles. 


Les tôles au silicium à 


grains orientés : 

Ki l'alllage est du fer pur + 3,5 % 
de slim totalement dépourvu 
d'impuretés telle que le carbone. 
Ilest d'abord coulé et laminé sous 
forme de plaques de 2,5 mm 
d'épaisseur, Lorsque lalliage est 
complètement refroidi, il se cris- 
tallse selon un réseau cristallin 
dit «cubique». Or ces cristaux êlé- 
mentaires présentent des pertes 
magnétiques minimales dans. le 
sens des arêtes du cube. On 
oriente donc ces cristaux par un 
nouveau laminage, à froid cette 


Montage cuirassé avec quatre "C" 
(transformateurs de 100 VA ou plus ) 


Circuit cuirassé 
formé de 4 C. lci les 
enroulements se jouxtent pour diminuer l'épaisseur, 


ŒE 


Zones d'orientation 
non respectées 


fois-ci, pour obtenir des épais- 
seurs de 0,05 à 0,35 mm selon 
utilisation, puis on leur fait su 
ir un dernier traitement thermi- 
que {recuit} pour leur donner une 
melleure tenue mécanique sans 
‘en modifier l'orientation cristal 
ne. L'solement de ces tôles est 
obtenu par une pellicule isolante 
appliquée lors du recuit et qui 
permet un coefficient de foison- 
nement de 95 %. Elles sont dé- 
coupées de manière que le flux 


ratif pour bénéficier de tous leurs 
avantages sur les tôles ordinal- 
res. Elles sont découpées sous 
toute les formes El, EE, MI et 


lièrement bien adaptées car 
l'orientation y est toujours res- 
pectée. 


Les tôles en alliage au 
nickel : 

Ce sont des alllages au fer-nic- 
kel dont les pourcentages peu- 
vent varier dans de fortes pro- 
portions selon les propriétés 
demandées (36 à 78 % pour le 
nickel). Le prix élevé du nickel 
en limite cependant l'usage de 
ces tôles qui se caractérisent 
par une grande perméabilité 
magnétique |u = 100000), une 
induction à saturation très éle- 
vée, de faibles pertes par hys- 
térésis et une résistivité très 
élevée pour les courants de 
Foucault. 


Le principal défaut de ces ma- 
tériaux est leur sensibilité aux 
chocs et aux déformations mé- 
caniques qui leur font perdre 
leurs qualités magnétiques. Ils 


tores ou de circuits en € appai- 
rés. 


= 
TELECOMMANDEZ ! 


Télécommande à usage 
multiple : 


Composée 
d'un émetteur et d'un 
récepteur avec une portée 
de 50 m environ 


Carre SE] 


Eat ORNCON - t dPs 81 BRUZ 


——__— 
APPLICATIONS DES LED 


Dans l'article traitant la 
diode (voir ABC NF 3) d'onde de la lumière émise par leur 


LES DIFFÉRENTS 


TYPES DE DIODES En La courbe par 
nous avions abordé là Car 


permet de les situer par rap- 

LED : port à la sensibilité de l'oeil humain 

ï spectres émis par le soleil 
diode LED et son Ets Fi 
fonctionnement. En voici e sa 


quelques applications 
courantes comme 
l'affichage des données 
logiques. 


Applications des 
diodes LED : 


Dans ces diodes, la puissance lu 
mineuse émise est une fonction 
linéaire du courant direct qui les 
traverse ; ceci dans une plage 
d'utilisation normale. Elles sont 
donc montées dans le sens direct 


et doivent comporter une résis- 
tance imiteuse Rs montée en sé 
rie. Pour calculer Rs il faut con- 
ralye la puissance nominale dis- 
sipée par la diode {en général 
20m] et la nature de la jonc- 
tion donc sa couleur émise pour 
en connaitre la tension de seuil 
qui dépend de la longueur d'onde 
de la lumière émise donc de la 
couleur [1,4 V pour le rouge, 2,4 
V pour le vert) 


L'afficheur à sept segments 


1 permet d'afficher les chiffres de 0 à 9 et accessoirement le point décimal. 


caractères 


Selon la polarité disponible, on utilise des modèles à anode ou à cathode commune. 
Les résistances limiteuses ne sont pas intégrés dans le boitier. 


Les diodes LED sont actuellement 
très répandues et tendent à rem- 
placer les petites lampes à incan- 
descence utilisées en signalisa- 
tion. Elles ont l'avantage d'avoir 
une durée de vie bien supérieure, 
une faible dissipation calorifique, 
une grande robustesse mécanique 
et sont maintenant d'un prix 
compétitif 


Les afficheurs sont une de leurs 
principales applications. 

Ce sont des blocs ou des ensem- 
bles monolithiques comportant 
Plusieurs LED disposées de ma: 
nière à former des caractères : 
chiffres, lettres ou signes. Leur 
boitier est du type DIL comme les 
circuits intégrés. 


‘Afficheur 7 segments : Cathode commune 


AH En 


‘Afficheur 7 segments : Anode commune, 
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Affichage d'un nombre en code «BCD» 4 fils en code 


ss > 
œ 


i (l 
i l 
: (l 
mr 

1 

il 

Î 

Î 


ASIE 


utilisé 
l'affichage décimal d'un nombre la forme d'un boitier DIL 14. Mais 
binaire ? Îl en existe d'autres comme ceux 
utilisés dans le montage de ce nu- 
méro. 


ici que 10 (0 à 9) pour la conver- 
sion en code décimal. Cette … Une entrée en code BCD à 6 fils a 

ation est effectuée par une capacité de 2° = 64 caractk- 
matiçage. Le point décimal est res qui peuvent être des lettres, 
éventuellement donné par une l+ des chifires et des signes. Pour 
gne séparée. réduire le nombre de connexions 


nécessaires pour accéder à chacun 
des points LED (il en faudrait 64 
+ l'électrode commune}, on dis 
pose les 35 LED en matrice sur 


cinq colonnes et sept qui 
permettent dy accéder par 
exige un décodage particulier 
permet d'afficher 64 caractères 
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un haut degré ent électr 
que (interface). En logique, le 
souvent util- 


7 lignes 


5 colonnes 


Ilexiste d'autres types d'afficheurs 
‘qui ne font pas appel à des diodes 


Le cour _ Der des DA 
optique : Area race 
Dénommé aussi 


ropto-coupleurs, 
«photo-coupleur» ou +isolateur 
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ns: 


TRANSFERT DES ONDES 


Nous avons vu différents 
modes de propagation 
des ondes. Nous avons 
effectué quelques 
approches sur les 
antennes. 

Ilexiste un autre type de 
propagation qu'il nous 
faut aborder celui qui 
consiste à «emporter» de 
l'émetteur vers l'antenne 
le courant HF «les 
ondes». 


RAPPEL 
1 faut se souvenir que le 


alors que le courant HF se propage 
‘en surface du M. C'est ce qui exp 


La fonction principale dune ligne 
consiste à acheminer les signaux 
entres deux points : l'émetteur et 
l'antenne. 


Éd eo grd 
le transfert 


lignes utilisées sont en coaxial ou 
biflaires. 


Une ligne doit avoir un minimum 
de pertes. 


D'UNE LIGNE A ONDE 
PROGRESSIVE 


Une ligne se caractérise par son 
Impédance. Une ligne se comporte 
Ws à Ms du générateur [ici l'émet- 
eur) comme une résistance pure. 


Les Ms À et B [voir FIG. AJ sont 
parcourus par des courants égaux 
et de sens opposé. Les champs 


électriques sont également égaux 
mais opposés donc ls s'annulent. 
En théorie, une ligne de transports 
ne rayonne pas d'énergie. Ce sera 
vrai si la distance qui sépare les 
deux fs est aïbie par rapport à la 
longueur d'onde. D < 1/100 


Cas de la ligne 
bifilaire 


Les champs s'annulent seulement 
à distance environ 10 ou 20 fois la 


COMMUNICATION 10.1 


distance, lus près de 1 ligne . il y 


&g 


EMETTEUR 


& 


PARLONS ONDE 
PROGRESSIVE 


Quelque soit le signal sur La ligne 


où quil soit placé sur la lgne. En 
image le train pèse toujours le 
même polds tout au long de sa 
route. 


COMMUNICATION 10.2 


____HNn 
SALON EXPOTRONIC 


De nombreux visiteurs, 
pour ce salon 1992 
etaient au rendez-vous et 
les absents eurent tort. 


rand succès aussi pour 

notre ABC, mais ce que 

nous retiendrons le 
plus ce sont les nombreuses sug- 
gestions tant des élèves que de 
leurs professeurs | 


Nous orlenterons donc notre revue dans le sens de 
la demande. 


Cependant i nous semble important de rappeler que 
notre but n'est pas de remplacer les “profs” mais de 
vous livrer le complémentaire et de créer des vocca- 
tons dans le domaine de la “bidoulle” électroma- 
gnétique. 


des fers, 
demandez 
des 
ANTEX ! 


y 
La qualité ça paye. 


ë 


‘Agent général pour La France 


Eos senE 
AE ARE ENS NS F 
Génération VPC présentant plus de 500 kits pour ares 


og mé 


Expo 1 


Pas tache de inire son choix avec lou le matériel 
présenté. 


Des relais de loutes sortes, aussi bien pour le montage 
classique que le sysiôme MF. 


également 2614 technologie 


améloration des studios et pa 
teaux, les répercussions des pro- 
grès du film de cinéma, l'appart 
ion du skinéscope : et en 1956 
celle du magnétoscope, appareil 


d'enregistrement magnétique des 
images. Comme au niveau des ré- 
cepteurs, elle à aussi connu si ré. 
volution de ia couleurs. En 1963, 
la France diffuse pour la première 
fois un programme expérimental en 
couleurs sur la région parisienne. 
Le principe de la reproduction des 
images est le même en télévision 
que celui qui est lise en photo. 
graphie. 


LE TUBE 
TRICHROME 


1 comporte à chaque point de 
image un groupe de trois gout- 
telettes de phosphore différen- 
tes, dont lune donne une lumié- 
re rouge et les autres des lumié- 
res verte et bleue. Le tout dispo- 
sé de façon que les grains de 
phosphore rouge disséminés sur 
l'écran ne puissent être bombar- 
dés que par le seul pinceau élec- 
tronique venant du canon affec- 
Lé au tube qui analyse le rouge 
dans la caméra et ainsi de suite 
pour le vert et le bleu. En émet- 
tant la première ligne, on pou- 
valt transmettre une Information 
qui était utilisée à la création de 
la couleur sur l'écran du télévr. 
seur et logée simultanément 
dans la mémoire de l'appareil. 
En émettant la seconde ligne on 
logeait la seconde information 
dans la mémoire, et elle était 
utilisée également à la création 
d'une Image. Toute l'information 
de chrominance étant modulée 
en fréquence, elle n'est pas af. 
fectée par les écarts de temps 
qui interviennent inévitablement 
entre le studio et le téléviseur. 
Le procédé couleur SECAM tolë- 
re ces écarts de temps huit fois 


supérieurs à ceux qui dénaturent 
les couleurs dans le procédé 
NTSC. 

Le système PAL (Phase Alternate 
Line] à vu ses premiers essais le 
3 janvier 1963 à Hanovre. Ce 
troisième système de couleur fut 
mis au point _ par le Dr Walter 
Bruch et ses collaborateurs de La 
société Telefunken. Dès les dé- 
buts des essais, 1 fut constaté 
que le nouveau système était in 


Ce procédé couleur PAL. fut 
perectionné. Une mémoire éiec- 
tronique conserve le signal de 
chrominance une ligne pen- 
dant que autre est reçue et tout 
écart en plus enregistré pour une 
ligne est rattrapé par un écart 
au moins équivalent à là ligne 
suivante ou viceversa. Le procé 
dé PAL. fut utilisé le 25 août 
1967 à La première émission té. 
lévisée en couleurs réalisée en 
Europe, Le système allemand 
désigné PAL est actuellement 
Le plus répandu en Europe. Le 2 


octobre 1967 ont été réalisées 
en France et en Union Soviét 
que les premières émissions télé 
visées en couleurs fondées sur 
le système SECAM. Souvenez- 
vous de cette fameuse dlaposit- 
ve couleurs diffusée avant les 
programmes de la deuxième 
chaine TV couleurs du temps de 
TORTF. 

Les premiers tubes cathodiques 
couleurs comportalent dans. le 
ol. trois canons électroniques de 
couleurs différentes : rouge, vert, 
bleu, tandis que les pinceaux 
d'électrons sortant de chaque 
canon venaient frapper les lui 


nophores correspondant à cha. 
cun de ceux-ci en passant au tra- 


vers d'un masque perforé avec 
une précision particulière et 
permettant aux rayons sortant 
du canon rouge de frapper seu- 
lement sur les luminophores 
rouges, etc. la mosaïque for- 
mée sur l'écran par les lumino- 
phores doit être très précise et 
chaque trou du masque doit se 
trouver exactement en face du 
centre d'un triangle composé de 
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SONY TRINITRON 


canon lentile 


SONY 
TRINITRON 


Canon unique 


lentille unique 


Grille 
d'ouverture 


luminophores rouge, vert et 
bleu. Ce système décrit du tube 
cathodique trichrome est rem 
placé actuellement par des nou- 
veaux tubes encore plus perfor- 
mants du ste : sin line» ou en 
core «Triitrons, les croquis vous 
expliquent la différence entre le 
tube conventionnel et le Trint- 
tron par l'utilisation d'un seul ca- 
non émettant trois faisceaux ho- 


:: 
D 


rizontalement de couleurs diffé- 
sant au travers de griles à fen- 
tes continues ou discontinues 
selon les marques de téléviseurs. 
ll en résulte une meilleure per- 


caméra légère pour les reporta- 
ges extérieurs, caméra à Infra- 
rouge, etc. 

La transmission des images à 
distance commence par l'emploi 
de caméras de télévision dans 
un centre de production. Les té- 
léspectateurs qui suivent par 
exemple les actualités télévisées 
de Tune des chaines de leur pays 
peuvent difficilement imaginer 
l'important travail exécuté par 
ces hommes et femmes qui ont 
pour tâche d'informer, de docu- 
menter et de distraire les télés. 
pectateurs. Chaque personne est 
Le maillon d'une chaine pour que 
les images puissent s'animer sur 
vos téléviseurs. Je pourrais par. 
ler du travail des acteurs, des 
caméramen, des accessoiristes, 
des éclairagistes et autres tech. 
niciens allant des journalistes qui 
commentent les informations du 
Jour, à tous ceux qui travaillent 
en régle avec une précision mé- 
tiuleuse pour faire les Jonctions 
entre différentes séquences din- 


Nous avons une cathode recou- 
verte d'une substance émissive 
qui est portée à température par 
un filament en tungstène et qui 
est parcourue par un courant, 
Cette cathode émet des élec: 
trons, cet ensemble d'électrons 
est mise en œuvre par des élec- 
trodes qui assurent le contrôle 
de l'intensité du flux électronique 
en même temps que son accélé- 
ration et sa concentration. En 
1969, Sony invente un procédé 
révolutionnaire : un seul canon 
à électrons pour l'émission des 3 
couleurs fondamentales, rouge, 
vert, bleu. En alliant une grande 
fabiité à une grande simplicité, 
le canon trinitron assure une 
parfaite convergence des trois 
faisceaux. Résultat : des détails 
dune grande finesse et de très 
bonnes couleurs. 
PIERRE GODOU 


| 


© UN JEU DE LOTO ELECTRONIQUE 


Cette réalisation fait appel 
à des circuits logiques 
CMOS. Elle est une 
application des afficheurs 
LED à 7 segments décrits 
par ailleurs dans ce 
numéro. 

Plus d'incertitude pour 
remplir une grille de 
LOTO! 


la mise sous tension, 
l'oscilateur formé. par 
la porte N3, R3 et C2 


fonctionne. Les impulsions fournies 
font progresser rapidement es 
A et 8 du 4518 

Dans À ad rare 
Les signaux logiques de sorte en 
code BCD sont envoyés vers les dé- 
codeurs 7 segments de type 4511, 
Tant que les entrées 4 et 5 de ces 


à 


2 A 6 eu amp (par 
leur STROBE) au nombre 


La sorte 13 du 4518 fait aussi cigno- 
ter une LED servant de témoin de 
fonctionnement. 


En pressant le poussoir BP, la sortie 4 
de la porte N4 passe au niveau haut 
{1} et bloque les décodeurs 4511 mais 
autorise l'affichage de la dernière 
donnée envoyée sur les entrées. On 
affiche alors un nombre inférieur à 
0. Chaque pression sur BP affiche 
un nombre nouveau aléatoire | À vous 
la chance... et la Fortune | 


Nous avons lei affaire à la famille 
CMOS : 

Les commentaires en Malique sont 
destinés à ceux d'entre vous qui ont 
déjà acquis quelques connaissances 
de logique. 


Latch-Décodeur-Driver 
BCD/7 segments 


Le 4518 sur so 
suppon 

N'oubliez pas de 
souder es & 

Qui se rouvent en 
dessous 
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Quadruple Trigger de Schmitt NAND 


à deux entrées. 
Ce sont des portes NAND dont le tom de comm 
veaux logiques à ét amooré. C “ 


Commencer par la pose des straps, 
sans oublier les deux straps en 
pointilés situés sous le support du 
4518, puis monter les composants 
discrets et les supports de CI, enfin 
les affcheurs dans le sens Indiqué 
par la figure. Après vérification, les 
circuits intégrés seront placés sur 
Leurs supports avec les précautions 
d'usage pour les CMOS. Aucune 
difficuhé par ailleurs, le montage 
doit fonctionner immédiatement, 
sans aucun réglage. 


Electronique Diffusion reste à vo- 
tre disposition pour tous rensel- 
gnements complémentaires et peut 
Vous procurer le Kit complet sous 
la référence KE 172. 


iles portes 


Ampli Walkman 
réf : RSK V4.0 
50F TTC 


AUDIOSCOPE 
rét : KE 140 
S0F TIC 


 Dponties are nos 6 ponts de ven 
pra pau pour les écdies nous conso 
OURARX 15 RUE DE ROUE 810 DOUA 16 RUE CROX DOR 52600 
LE 28 RUE DES POSTES 5 QUNMERQUE 19 RUE D LEMARE 62800 
APRNS RUE STE CLARE-E2000 LUNEL 85 Be LOUIS BLANC 400 


Rs son 
RéARIS 5600 
Condensateurs 
* Sorti axiales. 
a 3.3 LE / 16 V Eecroÿtique* 
e 100 / 100 V PoMcarbonte 
8 100 uf / 16 V Electrique” 
Semkconducteurs : 
D LED Rouge de diam. 5 mm 
Ti Transistor NPN BCZ38C ou BC109C 
Ki CMOS 4093 
K2 CMOS 4518 
IGet4  CMOS45I1 
A1 et2 Afficheur 13 mm à catnode commune 
D3SOPA TOSRS150,LIS5547 ou équ. 
Divers: 
1 clips de ple 9 V 
3 supports DIL 16 broches 
1 support DIL 14 broches 
1 boutompoussoir 
normalement ouvert 
1 interrupteur. 
élecronque | ——— 
dhfusion 
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MEGA 30 FF 
+ port 4 FF 
réf : SRCPINOI 


& 


as 


FANZINES 30 FF 
+ port AFF 
réf : SRCPINO4 


PC 30FF 
+ port 4 FF 
réf : SREPINOS 


Nouvelle série 
FeDX+F 35FF 
+ port 4FF 
rél : SRCPINOZ 


ATTENTION, pour des raisons 
lo 


La série des 5 pin's 


140 FF + port 7 FF La 
réf : SRC5PIN CPC 30 FF 
+ port 4 FF 
réf : SRCPINOS 


Media Box Disquettes 5°1/4 


pou 70 disques, té 
vec séparations inde 


- SRE) 


Media B. 
En 5 Compact Dir 
ACTE 

D csnenes Rt:310.5026 

… [125 + por 
2210125028 mn pou ae des pl 
Réf 310.506.4 hd 
TSF + 
pour 150 disquetes = 
S0RACOM éditions 
La Haïe de Pan B.P.88 35170 BRUZ 


DES PROFESSIONNELS AU 
SERVICE DE VOTRE PASSION 


EN VENTE CHEZ LES LIBRAIRES 
ET AUX EDITIONS SORACOM 


